
        On nous annonce officiellement 25 milliards de déficit en 2010, tous régimes de retraites 
confondus. On nous annonce des catastrophes pour le futur. Le poids financier des retraites in-
supportable,  leur déficit qui s’aggrave inéluctablement, l’allongement de durée de la vie ?…  

Des prétextes pour nous faire avaler l’idée d’une réforme indispensable. 
  

Refusons d’entrer dans ce genre de débat 

Nos retraites ne sont pas « négociables » 
          Pas question d’accepter  l’idée même d’une réforme.  

Il y a de l’argent pour payer nos retraites. Les chiffres parlent d’eux-mêmes. 
Rien qu’en 2009, 

      * les exonérations de cotisations patronales, de la taxe professionnelle et 

divers autres cadeaux fiscaux étaient de 140 milliards d’euros. 
       *146 milliards d’exonérations ont été offerts aux grandes entreprises et 
aux sociétés financières qui ne paient pas de cotisations sociales sur les produits finan-
ciers, c'est-à-dire sur les milliards qui leur servent à la spéculation. 

       *sur les  922 milliards d’euros de richesses générés par les sa-
lariés, 242 milliards ont été distribués aux actionnaires. 

         En une seule année,  568 milliards d’euros ne sont pas allés au financement des 
retraites, de la  Sécurité sociale…mais sont allés s’ajouter aux fabuleux profits capitalistes.  
       Ajoutons : qu’en 30 ans, la part des salaires dans le PIB (Produit Intérieur Brut) a 
diminué de 10% au profit du capital. En 2009 cette diminution a représenté 
40 milliards d’euros de manque à gagner pour le financement des pensions. 

 

Retraites, Sécurité Sociale, dépenses publiques… ils veulent aller beaucoup plus loin 
          De nouvelles attaques contre la Sécurité Sociale et tout notre système de santé, des réductions 
drastiques des dépenses publiques et sociales dans le budget 2011, pas d’augmentation de salaires…  
Le capital abaisse en permanence « le  coût du travail » trop cher à ses yeux.   

Leurs seules limites: celles que nous leur imposerons 
          Rejetons les fausses solutions 
          N’écoutons pas ceux qui prétendent défendre nos retraites mais affirment 
qu’une réforme est indispensable. Le Parti socialiste et d’autres avec lui sont pour 
l’allongement de la durée de cotisations et même pour l’augmentation de leur taux. 
          Refusons qu’on touche 
                   *au départ à 60 ans et à 55 ans pour les travaux pénibles. 
                             *aux 37 ans ½ de cotisations. 
                                      *Il ne faut pas de retraite inférieure à un SMIC à 1600 euros nets. 

   N’attendons pas, luttons tout de suite de plus en plus fort contre le capital, 
   sans compromis aucun.  Tous ensemble  pour les faire reculer. 

Depuis 2002 un  parti révolutionnaire existe. C’est « COMMUNISTES » 

COMMUNISTES est avec vous  
dans ce combat 

 Renseignez-vous 
 Contactez-nous… 
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